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Q. La plupart des membres du comité ont lu vos rapports avec beaucoup 
d’intérêt, ainsi que les informations que vous avez données sur cette vaste étendue de 
territoire située au nord du Lac Supérieur, de même que la relation de votre voyage 
de Kaministiquia à la Rivière à la Pluie. Ne pensez vous pas que cette immense 
région qui s’étend depuis le Lac Abbitibi vers l’ouest jusqu’à la Rivière à la Pluie, et 
en Las au sud de la Baie d’Hudson, entre cette Baie et le Lac Supérieur et qui constitue 
une grande partie de notre territoire, devrait être examiné, afin d’en étudier la flore 
et déjuger do son climat d’après ses plantes ?—Je le pense, et il y a un peu plus de 
deux mois, le Dr Selwyn me montra exactement la même région sur la carte, dans sa 
chambre, et il est entendu que je dois examiner cet été tout le pays qui se trouve entre 
le Lac Nipissing et la Kaministiquia le long de la ligne du chemin de fer Pacifique 
canadien. Je suis content de voir que vous ayez parlé de cela, parce que ja pense 
qu’il importe qu’un homme comme moi soit envoyé dans ce pays. J’ai étudié la 
botanique si longtemps que je puis juger du climat par la flore.

Q. 11 est à espérer que vos explorations ne se borneront pas simplement à la 
ligne du Pacifique canadien, mais qu’elles s’étendront de la Baie d’IIudson au Lac 
Supérieur, de l'autre côté?—Je ferai ce que l’on m’ordonnera de faire.

Q. Pensez-vous qu’il serait à propos de le faire ?—Je crois que l’on considère le 
pays comme ayant beaucoup de valeur, et qu’en conséquence il devrait être examiné.

Q. Sa position géographique est telle que le public en général a beaucoup d’in- 
térêt à ce que l’on s’assure de sa valeur sous le rapport de l’agriculture, des richesses 
minérales et de tout ce qu’il peut offrir d’avantageux aux colons ?—Je le pense.

Q. Un peu au nord du chemin de fer Pacifique canadien, les rivières sont navi­
gables, et les tributaires de la rivière de l’Orignal qui descend vers la baie d’Hudson, 
pourraient être navigables aussi au moyen de petits canot», de sorte que la navigation 
jusqu’à la baie d’Hudson ne serait pas dispendieuse ?—Je vous dirai franchement que 
je no donnerais à aucun subordonné envoyé avec moi, le privilège d’examiner une 
partie du pays sans avoir l’œil sur lui.

Q. Mais vous pourriez juger do ses conclusions?—Je ne suis pas entièrement 
certain que les subordonnés exécutent toujours fidèlement leurs ordres.

Q. Je suis heureux de voir que des informations subséquentes aient prouvé 
l’exactitude du rapport que vous aviez fait sur cette région ?—J’ai exploré la Vallée 
de la Kaministiquia en ldu9.

Par M. Holton :
Q. Dans vos réponses au président, vous avez beaucoup parlé des capacités et des 

qualifications du Dr Selwyn, mais vous n’avez rien dit touchant l’efficacité générale 
de la Commission. Je déûrerais que vous diriez au comité si, dans votre opinion, la 
Commission occupe aujourd’hui dans le monde scientifique un rang aussi distingué 
qu’autrefois, et si ses travaux donnent de bons résultats pratiques pour le bien du 
public?—Quant à son efficacité générale, autant que je puis en juger, le but du direc­
teur et de ses officiers est de faire leur travail aussi parfait et aussi complet que 
possible, mais l’efficacité de la Commission est gâtés par un mécontentement chronique 
chez quelques-uns des membres. Je ne sais quelle est la cause de ce sentiment, je 
pensais que le motif en était que les salaires sont trop peu élevés, mais on me dit que 
ce n’est pas la raison réelle.

Q. Depuis combien de temps ce mécontentement existe-t il ?—Depuis que je suis 
attaché à la Commission, et même plusieurs années ayant cela. Si j’étais sous ser­
ment, je dirais que j’ai toujours cru que cela était eau é par la modicité des salaires.

Q. Comment se manifeste ce sentiment ?—Par des murmures et un mécontente­
ment chronique.

Q. Quelles preuves en avez-vous ?—Si une personne en déteste une autre, 
elle essaiera à la contrarier, et c’est ainsi que se manifeste le mécontentement de ces 
officiers. En d’autres termes, le Dr Selwyn a les intérêts du pays et ceux de la 
Commission plus à cœur qu’aucun autre de ses membres. Si je suis mécontent du 
Dr Selwyn, je chercherai à le contrarier, et je crois qu’il y a une tendance parmi 
certains officiers à s’opposer à tout ce qu'il propose d’exécuter.

Q. Pourquoi cela ?—Quand St. Paul prêcha à Ephèse, une pa tie de l’auditoire 
s’écria “ Grande est la Diane des Ephésiens,” tandis que l’autre partie criait “ Grand.
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